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«Des paroles aux actes» chez Coop, «Génération M» chez Migros: les deux grands distri-
buteurs suisses sont des champions en matière de communication sur le développement 
durable. Et ils affectionnent de mettre en avant leurs objectifs climatiques. Cela fait rela-
tivement longtemps – depuis plus de 20 ans – que les deux entreprises se fixent des objec-
tifs sur le plan du climat. Par le passé, leurs objectifs climatiques visant l’année cible 2020 
(Migros) et 2023 (Coop) se limitaient aux émissions directement influençables (scopes 1 et 2). 
Résultat: Coop n’a pas atteint ses objectifs1, et pour ceux de Migros, il n’est pas possible de 
juger du succès ou de l’échec de leur réalisation. 

Actuellement, Coop et Migros entendent tous deux réduire leurs émissions à zéro net d’ici 
2050 au plus tard (voir tableau 1). Les deux détaillants prévoient de se donner des objec-
tifs basés sur des preuves et de les faire valider par la «Science Based Targets initiative» 
(SBTi2). Sur le fond, nous saluons cet effort. Les bilans climatiques accessibles au public 
démontrent cependant que l’objectif zéro net nécessite des efforts nettement plus impor-
tants que les objectifs précédents en matière de climat. Car la nouvelle version des objectifs 
climatiques englobe également les émissions générées dans les chaînes de valeur, émis-
sions que Migros et Coop ne peuvent pas influencer directement (scope 3). Ces rejets repré-
sentent 98 % des émissions totales chez Migros et 99 % chez Coop. 

Comment les deux géants du commerce de détail parviendront-ils à atteindre ces objectifs 
climatiques ambitieux? C’est ce que nous avons voulu savoir, en procédant à une analyse 
des bilans climatiques de Migros et Coop.

Les aliments d’origine animale, un facteur majeur des émissions de Migros et Coop
Dans son bilan climatique actuel, Migros déclare des émissions totales de 15,3 millions de 
tonnes d’équivalents CO2 pour l’année 20233. Coop fait état d’émissions totales de 30,3 mil-
lions de tonnes d’équivalents CO24 pour 20225. Cela signifie qu’environ 30 % de l’empreinte 
gaz à effet de serre de la Suisse passe par ces deux entreprises6. 

Coop détaille les émissions du scope 3 selon les groupes de produits. Il en ressort que les 
aliments d’origine animale génèrent 47 % des émissions totales du groupe Coop, soit 14 
millions de tonnes d’équivalents CO2. Migros ne publie pas d’informations sur les groupes 
de produits concernés par les émissions du scope 3. En fonction des données disponibles et 
de nos hypothèses, nous estimons que les denrées d’origine animale génèrent 31 à 43 % des 
émissions globales du groupe Migros, soit entre 4,7 et 6,6 millions de tonnes d’équivalents 
CO27 (valeur moyenne: 5,7 millions de tonnes d’équivalents CO2).
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Groupe Coop (2022) Groupe Migros (2023)

Objectifs climatiques 
(SBTi)

2030: 
Scope 1 et 2: –42 %
Scope 3: –30 %

2050: 
Émissions à zéro net pour l’ensemble du  
groupe Coop8, sachant que selon la SBTi,  
il est possible de miser sur des technologies 
d’émission négative9.

2030:
Scope 1 et 2: –70 %
Scope 3: –27.5 %

2050: 
«Nous allons réduire 90 % de nos émissions  
totales, et 72 % des émissions agricoles.»10

Émissions totales11 30,3 millions de tonnes d’éq. CO2 15,3 millions de tonnes d’éq. CO2

Part des émissions dues 
aux denrées d’origine 
animale dans le total 
des émissions

47 % 31–43 %

Tableau 1: Objectifs climatiques et bilans climatiques de Coop et Migros
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Les aliments  
d’origine animale 
représentent jusqu’à  

43 % des émissions 
totales du groupe Migros.

Les aliments  
d’origine animale  
représentent  

47 % des émissions 
totales du groupe Coop. 
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La consommation présente le plus grand potentiel de baisse des émissions 
Il est évident que pour Coop et Migros, les aliments d’origine animale sont un facteur 
majeur dans la perspective de réduire les émissions de gaz à effet de serre. C’est pourquoi 
nous avons décidé d’analyser le potentiel de réduction dans ces groupes de produits. 

Selon diverses études, il serait possible d’éviter jusqu’à 50 % des émissions annuelles de gaz 
à effet de serre issues des denrées alimentaires.12 Dans ce secteur, la plus grande partie des 
émissions de gaz à effet de serre est liée aux aliments d’origine animale. Ce sont donc ces 
produits qui présentent le plus grand potentiel de réduction des émissions. Le facteur de 
réduction le plus important serait l’évolution des habitudes alimentaires et des modes de 
consommation. Plusieurs études estiment ce potentiel de réduction à 20 %, soit en adop-
tant un régime végétarien, soit en réduisant la consommation de viande et en passant à la 
volaille. À noter cependant que l’élevage de poulets à grande échelle n’est pas adapté au site 
de la Suisse13. Le potentiel de réduction par une adaptation de l’alimentation n’est réalisable 
que si l’ensemble de la population change son mode alimentaire. Si toute la population 
adoptait un régime végane, cela donnerait lieu à un potentiel de réduction supplémentaire. 
Cela ne nous semble pas réaliste pour la période considérée. 5 à 7 % du potentiel de réduc-
tion peuvent être obtenus en évitant le gaspillage alimentaire, y compris chez les consom-
matrices et consommateurs. En matière d’émissions de gaz à effet de serre liées aux den-
rées alimentaires, la moitié environ du potentiel de réduction ne pourra être exploitée 
que par une évolution de la consommation. Car au niveau des processus de production 
agricole, la baisse possible n’est que de 16 % au maximum, principalement en réduisant 
la libération de méthane chez les ruminants ou en optimisant l’évacuation du fumier. Une 
diminution supplémentaire de 6 % des émissions pourrait être obtenue en stockant le car-
bone dans les systèmes agricoles, par exemple à l’aide de charbon végétal. 

L’année cible pour la réalisation du potentiel de réduction d’environ 50 % des émissions de 
gaz à effet de serre issues des denrées alimentaires est difficile à déterminer. La plupart des 
études prévoient un délai d’environ 20 ans pour la transformation de la chaîne de valeur 
mondiale. Il n’est pas certain qu’une baisse de telle ampleur puisse réellement être atteinte 
à l’échelle nationale d’ici 204014. Il n’est pas encore possible de prévoir quelles réductions 
supplémentaires pourront être réalisées d’ici 2050.

 Potentiel de réduction par l’évolution des modes de consommation
 Potentiel de réduction dans les processus de production agricoles
 Potentiel de réduction par séquestration dans les systèmes agricoles
 Émissions qu’il paraît pratiquement impossible de réduire en l’état actuel des choses

-25 %

-16 %

-6 %

53 %

Émissions annuelles de gaz à effet de serre issues des denrées alimentaires
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Pour atteindre l’objectif zéro net, il faut réduire les denrées d’origine animale
En réalisant ces potentiels de réduction, les enseignes Migros et Coop seront-elles en 
mesure de faire passer leurs émissions à zéro net? Notre analyse montre que les émissions 
liées aux aliments d’origine animale ne disparaissent pas des bilans, même au cas où les 
détaillants pouvaient mettre en oeuvre tout le potentiel de réduction15. Pour Migros, les 
émissions restantes sont estimées à 3,3 millions de tonnes d’équivalents CO2. Ce volume 
à lui seul serait supérieur aux émissions négatives que Migros souhaite compenser en uti-
lisant les technologies d’émission négative (10 % des émissions de l’année de référence, 
environ 1,7 million de tonnes d’éq. CO2).16 Chez Coop, le bilan comporterait encore des 
émissions de 8,3 millions de tonnes d’équivalents CO2 liées aux aliments d’origine animale. 
Une quantité qui dépasse là encore le volume d’émissions que le groupe Coop pourrait com-
penser par des technologies d’émission négative selon la SBTi (10 % des émissions non agri-
coles et 28 % des émissions agricoles de l’année de référence, soit environ 4,7 millions de 
tonnes d’éq. CO2). Ces résultats montrent qu’à l’heure actuelle, on ne sait absolument pas 
comment les deux entreprises parviendront à réduire leurs émissions à zéro net. Ce qui 
apparaît également, c’est qu’il n’y a pas d’autre solution que de restreindre l’assortiment 
d’aliments d’origine animale, si Migros et Coop entendent sérieusement poursuivre 
leurs objectifs climatiques. 

Enseigne Émissions liées aux 
denrées d’or. ani-
male17 (millions de 
tonnes d’éq. CO2)

Production  
améliorée

Évolution de la 
consommation (y 
compris gaspillage)

Émissions vers 2040 
(millions de tonnes 
d’éq. CO2)

Migros 5.7 -16 % -25 % 3.3
Coop 14 -16 % -25 % 8.3

Tableau 2: Potentiel de réduction chez Migros et Coop pour les aliments d’origine animale

A l’heure actuelle, on ne sait abso-
lument pas comment Migros et 
Coop parviendront à zéro émission 
nette. Si Migros et Coop entendent 
sérieusement poursuivre leurs 
objectifs climatiques, la seule 
solution est de restreindre l’assorti-
ment d’aliments d’origine animale.
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Greenshifting: comment Migros et Coop reportent la responsabilité sur leur 
clientèle
La réalisation des potentiels de réduction dépendra des efforts de l’ensemble des acteurs sur 
toute la chaîne de valeur. Mais le commerce de détail porte une responsabilité particulière, 
car il exerce une influence décisive sur les habitudes de consommation, que ce soit via l’as-
sortiment, le prix, le placement des produits et la publicité. 

Or Migros et Coop n’assument pas suffisamment cette responsabilité. Les deux géants du 
commerce de détail renvoient à la demande d’aliments d’origine animale ainsi qu’à la sou-
veraineté des consommatrices et consommateurs, rejetant ainsi la responsabilité sur leur 
clientèle. C’est ce qu’on appelle le greenshifting18. En même temps, les deux entreprises encou-
ragent la demande en denrées d’origine animale, sapant ainsi la prétendue souveraineté des 
consommatrices et consommateurs, étant donné qu’elles investissent des centaines de mil-
lions de francs en publicité19 et qu’elles accordent des rabais massifs sur la viande et le pois-
son (voir l’encadré «À l’épreuve de la réalité»). En 2021 encore, Coop dépensait environ six fois 
plus en publicité pour des aliments d’origine animale que pour des produits de substitution 
véganes. Chez Migros, les dépenses étaient trois plus élevées pour la promotion des denrées 
animales que pour les alternatives. Alors qu’un franc dépensé en publicité pour des aliments 
d’origine animale génère quatre fois plus d’émissions de gaz à effet de serre qu’un franc alloué 
à la publicité pour des produits de substitution véganes20. Les rabais et la publicité autour de 
ces actions soutiennent des modes de consommation problématiques à travers les prix pro-
posés . Il n’est donc pas étonnant que les détaillants vendent 46 % de leur viande au rabais22. 
Parallèlement, les importants rabais risquent de ne pas toujours couvrir les coûts de produc-
tion, ce qui peut augmenter la pression sur les prix de l’agriculture23. En plus de l’effet à court 
terme de la promotion des ventes, la publicité contribue également à façonner les normes 
sociales sur le long terme24.
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À L’ÉPREUVE DE LA RÉALITÉ
Nous avons passé au crible les offres de Coop et de Migros pour un 
échantillon de produits en ligne25. Les deux entreprises proposent 
également des alternatives véganes dans leurs catégories «Viande & 
poisson» et «Produits laitiers & œufs».

Le jour de référence, Coop proposait 1 300 aliments dans la catégorie 
«Viandes et poissons». Parmi ces produits, 90 étaient véganes (7 %).  
Sur les 1 200 produits laitiers proposés, 11 % étaient des alternatives véganes. 

Chez Migros, nous avons examiné à titre d’exemple l’offre en ligne de Migros 
Aar. La catégorie «Viandes et poissons» comprenait 639 produits le jour de 
référence, dont 9 % de produits véganes. La catégorie «Produits laitiers» était 
composée de 918 articles, dont 7 % étaient des alternatives véganes.

Label écologique
Migros et Coop font volontiers référence à la souveraineté des consommatrices et consommateurs, 
mettant en avant leurs labels environnementaux M-Check et Eco-Score. Selon les deux entreprises, 
ces systèmes d’étiquetage permettraient aux personnes de faire des choix éclairés. Un avis qui n’est 
pas partagé par les spécialistes, qui estiment que la multiplication des labels crée la confusion et 
n’est pas comprise par la clientèle26. La méthodologie et les valeurs de référence des deux systèmes 
d’étiquetage sont d’ailleurs très différentes. Il n’est pas possible de comparer les produits entre les 
deux détaillants. Même au sein d’une seule et même entreprise, la comparaison est malaisée, car 
Migros et Coop n’appliquent les labels écologiques que pour les produits de marque propre. 

Promotions
Le jour de référence, l’offre en ligne de Coop proposait des rabais sur 62 produits à base de viande 
ou de poisson ainsi que sur 46 produits laitiers. 9 de ces produits étaient des alternatives véganes 
à la viande ou au poisson. Pour les alternatives aux produits laitiers, aucune offre à prix réduit 
n’était disponible le jour de référence. Parmi les aliments d’origine animale à prix réduit, seuls 12 % 
disposaient d’un Eco-Score. Pour les produits à base de viande et de poisson bénéficiant d’un rabais, 
la note moyenne se situait entre D et D+, et pour les produits laitiers entre B et B+ (sur une échelle 
allant de A+ pour un impact environnemental faible, à E- pour un impact environnemental fort). 
Les réductions de prix étaient particulièrement problématiques sur deux produits à base de pou-
let: la poitrine de poulet fumé provenant du Brésil (Eco-Score E-) ainsi que la poitrine de poulet en 
dés premium de Suisse (Eco-Score E). «Un très mauvais choix pour la planète», selon la formule de 
Coop elle-même à propos de la note Eco-Score E27. Ce qui n’empêche pas le détaillant de proposer 
ces deux produits avec des réductions de 21 % (pour la poitrine de poulet fumé) et de 25 % (pour la 
poitrine de poulet en dés premium) le jour de référence. 

Chez Migros Aar, 39 produits de la catégorie «viandes et poissons» étaient  
proposés au rabais le jour de référence, dont une alternative végane. Les pro-
duits laitiers étaient au nombre de 41 à prix réduit, dont un seul produit  
de remplacement végane.

Le jour de référence, 44 % des produits à base de viande ou de poisson béné- 
ficiant d’une réduction comportaient une note M-Check sur leur compatibilité 
avec le climat. Ils ont obtenu une moyenne de 2,3 étoiles (sur un maximum  
de 5). Un rumpsteak de boeuf uruguayen avec 40% de rabais, un steak de 
bœuf suisse mariné bio avec 23% de rabais et des brochettes de crevettes 
Greek Style avec 30% de rabais ont obtenu les plus mauvais résultats, avec une 
seule étoile. 29 % des produits laitiers à prix réduit comportaient une note 

pour leur degré de compatibilité avec le 
climat. La note moyenne de ces articles 
était de 3,5 étoiles. 

ACTION
21 %

Blanc de poulet fumé env. 130gr.

4,00
3,08/100gr. origine: Brésil

Des rabais attrayants 

sur une sélection de 

grandes marques!

https://www.coop.ch/fr/nourriture/viandes-poissons/charcuteries-saucisses/jambon-charcuteries/charcuterie/poitrine-de-poulet-fume-env/p/5863239
https://www.coop.ch/fr/nourriture/viandes-poissons/viandes-fraiches-emballees/volaille/poitrine-de-poulet-en-des-premium-env/p/3699645
https://www.coop.ch/fr/nourriture/viandes-poissons/viandes-fraiches-emballees/volaille/poitrine-de-poulet-en-des-premium-env/p/3699645
https://www.migros.ch/fr/product/220256020192
https://www.migros.ch/de/product/220260530020
https://www.migros.ch/de/product/220260530020
https://www.migros.ch/fr/product/251436200200
https://www.migros.ch/fr/product/251436200200
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Montrer l’exemple
Il est possible de faire mieux, comme le montre Jumbo, le deuxième plus grand détaillant 
des Pays-Bas, qui a décidé de ne plus promouvoir la viande dès la fin mai 2024. Sa motiva-
tion est de protéger le climat, et par conséquent de faire baisser la consommation de proté-
ines animales. Jumbo projette que d’ici 2025, 50 % des protéines vendues dans ses magasins 
devraient être d’origine végétale28.

Conditions-cadres politiques
La Confédération prépare actuellement la nouvelle politique agricole (PA30+). La Vision 
2050 du Conseil fédéral qui sous-tend ce projet préconise «la sécurité alimentaire grâce au 
développement durable, de la production à la consommation». Concrètement, cette vision 
prévoit notamment de réduire d’ici 2050 les émissions de gaz à effet de serre de la pro-
duction agricole d’au moins 40 % par rapport à 1990 et de réduire d’au moins deux tiers 
l’empreinte gaz à effet de serre par habitant due à l’alimentation par rapport à 202029. Pour 
atteindre cet objectif, la nouvelle politique agricole doit responsabiliser tous les acteurs de 
la chaîne de valeur, de l’agriculture jusqu’aux consommatrices et consommateurs, en pas-
sant par la transformation et le commerce de détail. 

À nos yeux, le constat est clair: en vue de la transition nécessaire vers un système alimen-
taire durable, souhaitée par le Conseil fédéral, Migros et Coop doivent assumer leurs res-
ponsabilités. Les deux chaînes de supermarchés possèdent une part de marché d’environ 
80 % dans le commerce alimentaire et exploitent les deux plus grandes entreprises de trans-
formation de la viande en Suisse, Bell et Micarna. Elles exercent donc une influence déter-
minante sur les choix des consommatrices et consommateurs. Or notre analyse montre 
que ce sont précisément ces choix qui sont le levier le plus important en vue pour faire 
évoluer les émissions de gaz à effet de serre des deux détaillants en direction de zéro net. 

Nos demandes envers Migros et Coop

•	 Un assortiment porteur d’avenir: stopper immédiatement la promotion 
des ventes (y compris la publicité et les rabais) pour les aliments d’origine 
animale, et réduire l’assortiment. Parallèlement, Coop et Migros doivent 
promouvoir les produits d’origine végétale. 

•	 Transparence: présenter une trajectoire de réduction concrète permet-
tant d’atteindre l’objectif climatique de zéro net basé sur des preuves scien-
tifiques. Cela implique aussi une information transparente sur les mesures 
prévues et les éventuelles solutions manquantes. 

•	 Arrêter le greenshifting: cesser de rejeter la responsabilité sur les 
consommatrices et consommateurs.

Nos demandes envers les milieux politiques concernant  
le commerce de détail
Pour promouvoir une alimentation durable dans le cadre de la politique 
agricole 2030+, les milieux politiques doivent responsabiliser le commerce 
de détail, et en particulier Migros et Coop, par le biais d’accords portant 
sur des objectifs ambitieux, efficaces et contraignants. Ces accords doivent 
prévoir une diminution de la vente d’aliments d’origine animale ainsi que la 
suppression des rabais et de la publicité pour ces denrées. 
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